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Moti frère légèremen.'ît frîîisué ilait reuse0,r, lioais je suaai que pré» i.sèelnt a cette siret' il né ituigoie(r le lacementi'î du l'ère Mauge'rd'ans un hoiceji d l't- iiilaril>. I >i la lit mort dt- m JinU, lu> pau rvbionhuommîîe etait comt itî i uorjîu sans~ ilt. Or l'appi icd lu muarquiseétuit liresuairi poiur i, Jîlîiiaît tl»iii.J iiiou tai lu 111.a siuscepitibilité' etj'accepitai, beuaiuoup pai charnte suiatit iiiîoi, liii peu lai vuruîî»tu »i-%auît mon frère, toiut a fuit pîur mondanljîité d 'uaprès Gtii.A table j'étais placée' a cote il i jeune Jacksoni : dix-liait ans, bld. fade,tachues de rojusseur, trois poils de muistacheu ja unes, un carré duns lui I.ýun énorimeî fa» »-uil, un,- rait' descenidanut uu miîlieu du dos. Au r'lov delpotage la vouuser6aiui uiiiiiiînça a lunguir entre lui ut t: ji siavais fqu'il aimait les curises ut les pet its théiâtres. JIl appîrit. luiî salis eton-nenient, quu cu genire de pilaisir mi'était toitulemeint interdiît a lu Vieux-ville, et, (lue, cependant, jý pouvais %ivre.

Je ne conniaissais il,,» Améicîains (ulu liero» de Feuiniire Cooiper:vraimnent, je trouvai le'ur descendlant biien dégénuré. aiügri' sa passionpour les sports, j'atais peine a ne l'imaginer en "Bu-dî'.Cuir " îîu eni
(Eti-de-Faucon 1

Mme Jackson consertait, tropi préuieuisemient, les restesu d'unei beiauitécréole qui avait dû sédluire sit rîî'lîissîiii,' épouix. Inîdleînte e. lle' affectaitdes airs tour à tour e'nfantins ou mîouranits, ce' qui sans nuire' a son alîlé-tit, lui permettait de miontrer, alternativemient, les perles de su bîouchîe ou

dant toute l'énergie de son père. Je retrouvais en elle la chiasseresseque nous avions rencontrée, miai» doe d'une grâce captivante' qîue ca-chait, la veille, la raideur île son costume, presque masculin. Sa couver-sation dans un brio étourdissant, effleurait tous les sujets et côtoy3ait par-fois les abînmes, avec uîî mélange de piquant et de naiveté qui retenait etdéconcertait l'attention, précisément pare qu'il était impossibie île saisiroù finissait le naturel et où commençait l'arti fice.
Assis auprès dle Miss Jackson, M. Jean île X'ille-îîreiix écoutait avec lapolitess in peu froide qii i lu était huabîtitl. l),- viîr se' letver vers liiice visage de fenum me si tb a ui t si pass iouîn n. el a file' faisait s oîu v nir, je nesais pourquoi, de la verriére ile noir,' vieille église, où une Dalila en cos- -tune de brocart coupe les chl'eeux dl'unî Suiison vet i d'un ponurptoint tail- 4ladé. Miss Jackson avait lis «ît le ','tte' Dalila, étrangemenit durs dansleclat ièi, île lîeur chaîrmne enve'loppanît.t

An cours de lit î'îlti'nîatioît imon frére présenta sa requête tmnur notrepauvre père Manger ut quîand il out narré cette' ilt 11, dei 't'» (teux vieuxépoux, un léger sourire dl'inc'rédulité contracta le., lètrea rîîtiest de MissJackson.


